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"Le désenclavement et la rénovation urbaine

des quartiers nord de Marseille" 

INTERVENTION DES STAGIAIRES

Cette présentation est le résultat d’un travail réalisé pendant plusieurs semaines dans le cadre d’un projet pédagogique intitulé "Chances & Quartiers".

Ce travail a été réalisé par un groupe de stagiaires avec le soutien de l’équipe pédagogique de l’Ecole de la Deuxième Chance.
Ce 4ème numéro du journal Chances & Quartiers, est le fruit de ce travail collaboratif. L’ensemble des textes du journal traite du thème du forum de ce soir : "Le désenclavement et la rénovation urbaine des quartiers nord de Marseille" Marseille : la rénovation urbaine, l’accessibilité, le désenclavement, le logement, les transports, les services publics".
En pages 6 et  7 du journal, se trouvent les résultats d’un sondage qui a été soumis à près de 150 stagiaires de l’Ecole de la Deuxième Chance.

La question de ce forum : « le désenclavement et la rénovation urbaine » se pose, comme nous avons essayé de le montrer en d’autres circonstances et à propos des précédents thèmes abordés ici, en terme d’égalités des chances. 

Comme nous l’avons observé jusqu’à hier encore et depuis mi-décembre les quartiers et leurs problématiques urbaines sont vécus par les jeunes dans une relation d’attraction/répulsion selon qu’ils se replient sur eux-mêmes ou qu’ils tentent de s’affranchir de leur condition.

L’amour pour le quartier est très répandu et se conjugue avec la peur de l’ailleurs. 

A en croire les quelques perles que nous avons recueillies et à la lecture desquelles nous vous invitons en dernière page de notre journal, l’exclusion est tangible. Que retenir en effet de la qualité du lien social qui s’y exprime, sinon la difficulté qu’il y a à aller vers l’autre (« Le quartier, c’est la bombe. En ville, y’a que des payots ! »), la difficulté qu’il y a à se percevoir (« A La Castellane y’a tout ! ») ou à supporter son voisin (« Les gens, il ne faut rien leur donner. Ils s’en foutent de tout. Ils font rien que casser. »)
Que dire aussi de ce manque d’imagination, cruellement accepté, et peut-être fataliste, partagé par bon nombre de nos camarades ? « Mais comment vous voulez qu’on dise ce qui nous manque ? On est né au quartier. Ce qui nous manque, on l’a jamais eu. On sait même pas ce que c’est. »

En conséquence l’espoir et la patience que nous sommes priés d’observer risquent d’être difficiles à obtenir de nos pourtant jeunes esprits.

A en croire aussi la documentation que nous avons réunie, et certains propos recueillis dans nos colonnes, l’effort engagé au travers du Plan Espoir Banlieue est d’envergure, les besoins sont identifiés et pris en compte dans de justes mesures. L’AGAM, que nous avons interrogée en la personne de M. Olivier Minelli, relève que 70% de la population marseillaise pourrait bénéficier d’un logement social. 

Avec ces interrogations et ces constats à l’esprit, nous avons construit un sondage et nous l’avons fait passer dans les salles de classe de l’Ecole. Le questionnaire a été lu par nos apprentis journalistes. Les mots et la démarche ont fait l’objet d’explications auprès de leurs camarades. Nous allons vous donner lecture de notre analyse et de nos commentaires.

Le premier paradoxe qui se donne à voir dès les deux premières questions pourrait se résumer ainsi : A plus de 60% les jeunes répondent « Mon quartier est ouvert sur la ville ; mais je n’aimerais pas le faire visiter… » Auraient-ils quelque chose à cacher ? 

Deuxième surprise : l’enclavement est peu ressenti. Le quartier est moyennement entretenu (55%), équipé (51%) mais surtout bien desservi (69%). Mais si les jeunes ne semblent pas souffrir d’un manque de transport la nuit ou d’une difficulté quelconque pour se rendre d’un quartier à un autre, il n’en demeure pas moins qu’un des enseignements essentiels c’est qu’ils manifestent un désir d’ailleurs très important. Plus de 70% d’entre eux avouent qu’ils aimeraient quitter définitivement le quartier ou du moins en sortir souvent.

En ce qui concerne l’espoir d’un changement, le moins que l’on puisse dire est que la réponse est sujette à interprétation. Seuls 25% d’entre nous l’appellent de leurs vœux et le juge indispensable. Pour les autres (33%) il s’agit au mieux d’un rêve. Quant aux derniers (42%) on peut se demander si la rénovation est inutile ou impossible par fatalisme comme nous le disions tout à l’heure.

Nous laissons à votre appréciation la question relative aux priorités des jeunes en termes de besoins. Et nous y reviendrons au moment de formuler nos questions aux invités et à la salle.

De cette relation conflictuelle, charnelle avec leur quartier, nous allons donner l’illustration par l’intermédiaire de la lecture d’un texte que vous trouverez page 10, et qui a recueilli la majorité des suffrages pour représenter un certain malaise.

Notre camarade a choisi de garder l’anonymat mais c’est une des raisons qui ont permis la libération de sa parole. D’autre part, et si de nombreuses productions écrites méritent le détour, ce coup de gueule a été perçu par notre équipe de rédacteurs comme remarquable de ce qu’il dit de l’enclavement justement, et du désir de fuite :

« Aujourd’hui je suis sortie de mon quartier. J’ai été très contente de prendre le bus et de pouvoir m’éloigner de ces gens sans avenir qui ne me feront pas avancer, de ces gens qui parlent sans savoir les problèmes et qui osent inventer des histoires, faire des réputations. Bref, j’ai pris le bus, je suis partie me promener en ville, m’aérer l’esprit avec des copines. Je suis sortie de ce quartier pourri (voitures brûlées, ordures sur la rue, blocs qui sentent le shit, la cigarette …), et j’ai pu oublier les jeunes qui tiennent les blocs, qui ne font rien de leur vie et qui donnent le pire exemple aux générations futures. 

On a l’impression d’être séparés des autres sous prétexte qu’on est différents (couleur de peau, origine …) et qu’on nous a pris et mis dans un secteur (quartier nord). Je me pose une question : « Pourquoi être séparés, on n’est pas tous des êtres humains ? » Des soirs on est réveillés par des coups de feu de policiers qui embarquent des jeunes. On dirait, que à cause de l’origine sociale ou autre, même une famille qui gagne à peu prés le SMIC ne pourrait pas habiter dans les quartiers sud qui, eux, sont très chers. On est coupés de tout, laissés à l’abandon, et les gens ont peur de rentrer dans les quartiers nord et de se faire brûler leur voiture ou de se faire cambrioler. »

Pour finir nous allons poser quelques questions à nos invités qui ont eu le mérite de venir jusqu’à nous :

Si un des objectifs du Plan Banlieue est d’introduire la mixité dans nos quartiers, pouvons-nous être confiants quant à la réduction des inégalités devant la formation en général et l’emploi en particulier ? 

La population nouvellement implantée dans les quartiers nord ne risque-t-elle pas de se trouver à son tour enclavée, et les classes populaires toujours victimes des mêmes injustices ?

Pouvez-vous nous dire comment le développement de la zone franche et celle du port sont des garanties dans la lutte contre l’exclusion et pour l’égalité des chances ?

La mise en œuvre du contrat d’autonomie présente-t-elle des moyens suffisants pour répondre aux besoins en termes d’emploi ? L’accompagnement social y est-il défendu au même titre que le placement ? Est-il prévu d’organiser une véritable synergie entre le privé et les services publics ou doit-on s’attendre à voir s’exprimer avant tout un esprit de concurrence ? 

Nous espérons que vous saurez trouver les mots pour nous redonner des couleurs. Et que nous aimerons vivre dans ces nouveaux quartiers que vous promettez  de nous construire. En attendant nous vous remercions de nous avoir écoutés.
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